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Venir d’Afrique et jouer à Neuchâtel Xamas ! 
 

Quelle belle phrase !  

 

Quel noble rêve pour tous jeunes footballeurs Africains,  - venir jouer en Suisse. 

 

Le pays des merveilles, aux paysages  ravissants, le pays de refuge et de l’espoir !  

 

La réalité Hélas, ne tardera pas à se révéler aux  rêveurs, car tout se qui brille n’est pas de 

l’Or. 

 

Les jeunes générations africaines veulent travailler pour assurer leur subsistance et celle de 

leurs familles, et ainsi  bâtir un avenir meilleur.  

 

Leur histoire dans la grande majorité des cas, Malheureusement, ne finit pas bien; elle nous 

montre ce qui arrive lorsque les espoirs et les rêves de ces jeunes cèdent à un sentiment 

d’impuissance, parce que leurs efforts pour réussir se heurtent aux obstacles administratifs, 

socioculturels, professionnels, ainsi qu’à l’absence de  solidarité et à une xénophobie 

grandissante. 

 

Parlons ici d’une question de déracinement prépayé : 

Sachant que beaucoup des ses joueurs deviennent des plongeurs et laveurs  assiettes dans 

les restos et de futurs géniteurs de métisses, ceci pour des besoins de rajeunissement et le 

repeuplement de la suisse ; Hors au départ, ces jeunes sont arrivés ici en tant que des 

professionnels ou débutants sportifs. 

 

Le  club Xamas d’une part et de l’autre, Neuchâtel en tant qu’Etat s’enrichissent des 

contributions des ces joueurs, et ex-futurs joueurs; mais en retour, qu’est-ce que le club 

Xamas a fait pour l’Afrique; 

 

Pour un arbre arraché dit-on, il  faut en planter d’autres.  

 

Pour ces jeunes, La Migration + Intégration =  Nulle pour l’Afrique 

 

Rappelons-nous la question posée par Mohammed Bouazizi, le jeune Tunisien qui s’est 

immolé, geste de désespoir qui a déclenché les événements du Printemps Arabe : Comment 

voulez-vous que je gagne ma vie ? 

 

Cette question se pose crucialement aujourd’hui pour des milliers de jeunes Africains en 

Suisse. Il faut espérer que le jour viendra, dans un avenir proche, ou elle trouvera une 

réponse.   Mesdames, Messieurs, je vous remercie de votre attention. 


